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Fiche informative sur l’action 
 
Titre de l'action : Expérimentation de la modularisation du CAP AEM (Agent 
d’Entreposage et de Messagerie) année scolaire 2008/2009 
 
Académie de Nancy-Metz    
LP René Cassin  2, rue René Cassin   BP 32090  57052 Metz cedex 
ZEP : non 
Téléphone : 03 87 31 88 44 
Télécopie : 03 87 31 88 33 
Mèl de l'établissement : ce.0570124@ac-nancy-metz.fr  
Site de l'établissement : http://www.ac-nancy-metz.fr/pres-etab/Cassin/  
Personne contact (mèl) : Olivier.Matheron@ac-nancy-metz.fr  
Classe(s) concernée(s) : CAP Agent d’Entreposage et de Messagerie (AEM) 
Discipline(s) concernée(s) : Connaissance des activités entreposage et messagerie, 
Manutention mécanisée, suivi administratif des activités entreposage et messagerie, 
Environnement économique, juridique et social des activités professionnelles. 
Date de l'écrit : juin 2009 
 
Résumé : 
Après avoir réalisé l’architecture modulaire du CAP AEM en 2005/2006, le LPR René Cassin 
l’expérimente dans une classe de CAP AEM en formation initiale.  
Le projet s’étendra sur 3 ans (1 cycle complet + 1 cycle de réajustement). 
Le public concerné est une classe de CAP constituée de publics prioritaires (ex SEGPA - 
Section d'Enseignement Général et Professionnel Adapté). Ce même travail est effectué au 
LPR Schwartz de Pompey (54). Les deux équipes se rencontrent régulièrement pour échanger 
sur les pistes choisies et sur les résultats obtenus. 
 
Ce travail fait évoluer les pratiques pédagogiques notamment à travers une organisation 
novatrice des référentiels en lien direct avec les métiers de la logistique (magasinier, 
préparateur de commandes, …). 
Cette pédagogie privilégie l’enseignement par thème en décloisonnant les disciplines 
professionnelles, dans un premier temps et les disciplines générales dans un deuxième temps. 
L’expérimentation nécessite une évaluation adaptée à la démarche. Chaque module 
interdisciplinaire est évalué dès la fin de sa réalisation. La somme des modules constituant 
l’ensemble des Contrôles en Cours de Formation (CCF) professionnels. 
Ce projet doit permettre la remotivation des élèves par une pédagogie active et réaliste. Par ce 
biais nous pensons endiguer l’absentéisme et les sorties sans qualification.  
 
Ce projet a été validé par le Conseil d’Administration du lycée en date du 19 juin 2007. Il est 
inscrit dans le contrat d’objectifs de l’établissement. 
 
Mots-clés : modularisation, CAP  
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Bilan de l’action 
 
Titre de l'action : Expérimentation de la modularisation du CAP AEM (Agent 
d’Entreposage et de Messagerie) année scolaire 2008/2009 
 
Académie de Nancy-Metz    
LP René Cassin  2, rue René Cassin   BP 32090  57052 Metz cedex 
 

Bilan Expérimentation « Modularisation CAP Agent d’Entreposage et de Messagerie » 

Année scolaire 2008-2009, 2
ème

 année de l’expérimentation 

Enseignants : Mme BOURQUIN, M. GAMEL, M .MATHERON 

 

 

I- Les conditions de l’expérimentation 

 

Nous expérimentons la modularisation du CAP AEM depuis la rentrée 2007 au sein du Lycée 

Professionnel René Cassin de METZ (57). La même expérience est réalisée au Lycée 

Professionnel Bertrand Schwartz de Pompey (54). 

 

En 2008/2009, deux classes sont concernées par l’expérience de modularisation du CAP 

AEM : 

 

- 1
ère

 année CAP AEM : Monsieur GAMEL (Enseignant en comptabilité et en adaptation 

en Logistique) travaille en binôme avec Madame BOURQUIN (professeur de Vente).  

 

- 2
ème

 année CAP AEM : Monsieur MATHERON (Enseignant en Communication 

Administrative et Bureautique, et adapté en logistique)  travaille toujours en binôme 

avec Madame BOURQUIN (professeur de Vente). L’équipe pédagogique est la même 

pour cette classe qu’en 2007/2008. 

 

1) Les élèves 

 

Nous avons désormais une classe de terminale, et une classe de 1
ère

 en CAP AEM. 

 

a) en Terminale : 8 élèves sur les 14 accueillis en septembre 2007, se présentent au 

CAP. Les 8 élèves ont obtenu le CAP. Sur les 14 élèves du départ, une élève est 

partie en CAP vente, un élève a quitté l’établissement du fait d’importants 
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deux élèves, l’un d’entre eux ne s’est pas présenté en entreprise, et il lui manque 

toujours 3 semaines de stage. Il ne se présente plus au lycée depuis le 4 avril, 

malgré nos courriers en recommandé à sa famille. Par ailleurs, en septembre le 

Conseil de Discipline a exclu définitivement un élève (menaces sur un autre élève 

à l’arme blanche).  Nous terminons l’année avec 13 élèves. Sur ces 13 élèves, 8 

proviennent de SEGPA, 3 élèves de 3
ème

 dérogatoire et 2 élèves sont issus de 3
ème

 

générale. 

 

2) Les motifs de l’expérimentation 

 

Les élèves que nous accueillons en CAP AEM, comme nous l’avions précisé lors de notre 

bilan 2007/2008, sont des élèves qui sont ou ont été en grandes difficultés. Certains ont 

perdu foi en l’école, ils arrivent, pour beaucoup, peu motivés voire agités. L’objectif est donc 

de dispenser auprès des élèves un enseignement cohérent en matière d’articulation des 

savoirs et très proche des réalités de l’entreprise. Nous sommes convaincus que l’acquisition 

des savoirs est facilitée par ce dispositif. Nous pensons aussi que ce dispositif tend à faciliter 

la mixité des publics. 

 

3) La place des modules dans l’emploi du temps 

 

Comme l’année dernière, pour la classe d’entrants en CAP AEM, les séances ont été assurées 

indifféremment par les deux professeurs d’enseignement professionnel composant le 

binôme. M. GAMEL et Mme BOURQUIN ont contacté une nouvelle entreprise, visitée le 9 

septembre 2008. Il s’agit cette fois d’un grossiste en matériel électrique : REXEL METZ 

Actipôle. Monsieur SCHON nous a fourni tous les documents nécessaires à la création de 

séances pour le module 1. Mme BOURQUIN a travaillé en binôme avec M. GAMEL de la 

même façon qu’avec M. MATHERON. 

 

En Terminale, les séances ont été assurées par M. MATHERON et Mme BOURQUIN, dans la 

continuité de l’année de première. Mme BOURQUIN a pu également intervenir dans les 

séances de Logistique, car elle a suivi une formation sur la conduite d’engins de manutention 

en sécurité, à l’AFT-IFTIM de Metz. 

4) La modularisation et l’équipe pédagogique 

 

Sur les deux classes, l’équipe pédagogique est la même, à une exception près. Ce sont des 

enseignants qui ont tous l’habitude de travailler ensemble, et nous avons, comme l’an 

dernier, demandé aux professeurs de participer, sur certains points, à notre expérimentation 

de modularisation. Nous avons tenté en 1
ère

 année d’installer des synergies avec l’ensemble 

de l’équipe (Mathématiques, Français, Vie Sociale et Professionnelle, et Arts Plastiques).  

Nous avons notamment investi les élèves dans une activité d’aménagement et de mise en 

place d’une signalétique au sein du magasin école avec le professeur d’art plastique, M. 

HALLOU d’après un projet commun mis en place avec M. MATHERON. Cette signalétique a 

été réalisée sur des plaques de plexiglas et les résultats sont au-delà des attentes que nous 

avions au départ. Ce projet a obtenu une adhésion des élèves très riche et intéressante et a 

reposé sur un travail en petits groupes. Le professeur d’Arts Plastiques note une implication 

exemplaire des élèves au sein de ce projet qui sera poursuivi au premier trimestre de l’année 

scolaire 2009-2010.  
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5) L’Environnement matériel 

 

Comme l’année dernière, Monsieur Alain PEREZ, proviseur de notre établissement nous a 

beaucoup aidés,  en finançant les visites d’entreprises via une enveloppe prélevée sur la 

Taxe d’Apprentissage. Nous avons pu cette année visiter avec nos deux classes de CAP AEM 

le Marché d’Intérêt National de Rungis, et l’entreprise DHL à Ennery (57) pour illustrer le 

module 7 pour la classe de Terminale. 

 

De plus, en lien avec l’enseignement général, deux professeurs de logistique M. MATHERON 

et M. GAMEL ont participé à une sortie à Verdun pour visiter notamment les sites de la 

première guerre mondiale (ossuaire et fort de Douaumont, mémorial de Verdun) et la 

fabrique des dragées Braquier. Nous pensons qu’il est important que les professeurs 

d’enseignement professionnel puissent participer et contribuer aux projets qui visent à un 

épanouissement historique et culturel de nos élèves en lien avec nos collègues 

d’enseignement général. Ces deux professeurs ont beaucoup apprécié les échanges avec les 

élèves lors de cette sortie. 

 

Comme l’an passé, nos élèves sont équipés de blouses et chaussures de sécurité, ainsi que 

de 2 paires de gants. De plus en première année, les élèves bénéficient d’un nouveau projet 

car ils sont affectés à la même salle tout au long de la journée et dans cette salle, ils 

bénéficient notamment de matériel pédagogique sous la forme de fournitures scolaires et 

de calculatrices achetées par l’établissement ce qui résout le problème des élèves qui 

viennent en classe sans le matériel primaire pour travailler. 

 

Les matières professionnelles sont regroupées dans les deux classes sous l’appellation 

« enseignement professionnel » afin de banaliser au maximum les heures de cours. Les 

élèves disposent d’un seul classeur commun aux deux enseignants dans chaque niveau. De 

plus, la présentation des supports de cours est harmonisée. Ces choix permettent aux élèves 

de considérer les enseignements des deux professeurs comme une seule matière. 

 

Enfin, l’utilisation quasi constante du vidéoprojecteur présent dans la salle est un atout pour 

permettre aux élèves une meilleure acquisition des compétences et des savoirs en pouvant 

se repérer plus facilement au sein des supports. Ce même matériel facilite la diffusion des 

médias utilisés dans nos séquences (Site Web, vidéogrammes, diaporamas Powerpoint, 

animations flash…).  

 

6) La planification annuelle autour de l’entreprise 

 

L’entreprise reste l’élément de base de toutes nos séances. En plus de nos visites, nous 

avons aidé les élèves de première année dans leurs recherches de stage (Communication, 

Présentation, CV et Lettre de motivation) ; les élèves de Terminale ont pour la plupart 

conservé leurs lieux de stage, et nous avons évidemment aidé ceux qui étaient sans solution. 

Tous sont revenus très motivés pour la filière.  

Les élèves de première année sont repartis en entreprise le 8 juin 2009 pour 3 semaines de 

formation. Les élèves de Terminale se sont pleinement investis dans leur période de PFE 

(période de formation en entreprise) car très peu d’absentéisme en stage est à noter et les 

professionnels reconnaissent unanimement les compétences de nos élèves sur leur terrain 

de stage. 
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L’entreprise, au cœur de la modularisation, est le chaînon central de la motivation de nos 

élèves aussi bien en tant qu’instrument de découverte qu’en tant que terrain d’acquisition 

de l’expérience professionnelle. Nous ne pouvons que nous féliciter de l’implication de nos 

élèves lors des périodes de formation en entreprise. 

 

Il est important de bien préparer les visites d’entreprises avec les élèves à travers par 

exemple un questionnaire rédigé par leurs soins, car dans ce cadre, les élèves posent de 

nombreuses questions aux professionnels sans crainte puisqu’elles ont été préparées à 

l’avance. 

 

La visite d’entreprise en début d’année est un véritable élément fédérateur pour les élèves 

car elle leur permet notamment de mieux cerner les objectifs de leurs futures périodes de 

formation en entreprise. L’équipe de première année note que les lieux de stage proposés 

pour la première période de formation en entreprise étaient conformes aux attentes ce qui 

n’est souvent pas le cas en BEP. Cette équipe note aussi que les élèves semblent mieux 

armés pour se présenter en entreprise et négocier les objectifs de leur stage.  Cette visite 

préalable permet de visualiser très rapidement les activités de la logistique. Le déroulement 

des séquences est rendu beaucoup plus accessible car les points abordés correspondent à un 

vécu de leur part. 

 

Nous en profitons pour remercier tous les tuteurs et plus spécialement, M. SCHON 

(Directeur d’agence chez REXEL), M. ENTRINGER (Directeur d’Agence chez THOME), 

Monsieur SCHWINN  (Terminal Manager chez DHL), et également M. NUNEZ (Directeur 

d’Agence chez CGED). 

 

7) La relation au sein des binômes 

 

Les deux binômes fonctionnent de la même façon et toujours en complémentarité. Cette 

année encore, chaque membre de chaque binôme était capable d’assurer la séance 

préparée par l’autre, lors d’un remplacement de courte durée par exemple. 

 

8) Les supports de formation 

 

Cette année encore, nous avons privilégié les supports de cours personnels, créés à partir de 

documents d’entreprise. Mais nous avons demandé aux élèves de Terminale d’acheter la 

pochette GEP : Logistique (N°192) afin de pouvoir varier les supports d’exercices lorsqu’une 

partie de la classe est en magasin école ; et pour le module 2 nous avons utilisé le manuel 

« Piloter un chariot automoteur en sécurité », afin de préparer au mieux les élèves à la 

théorie de la conduite d’engins de manutention. 

 

9) L’adéquation avec le B2i et le socle commun 

 

a) en première année de CAP AEM, sur 13 élèves présents : 

• B2i école : une élève n’a jamais été évaluée (absences nombreuses), une élève a 

acquis  59 % des items, 

• B2i collège : 6 élèves sur 13 ont acquis le B2i. 
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• B2i lycée : nous avons commencé à valider quelques items pour quelques élèves, 

mais il nous semble que ce niveau est très difficile à atteindre pour nos élèves 

(que ce soit en BEP ou en CAP). 

 

b) En Terminale CAP AEM 

• Tous nos élèves ont atteint le niveau 1 (B2i école), 

• Tous nos élèves ont atteint le B2i Collège, 

• Pour un seul élève, deux items sont validés pour le niveau 3 (lycée). Cette 

validation avait déjà été réalisée au collège. 

 

10)   La question de l’évaluation 

 

Le 28 mai 2009, nous avons évalué le module 7, après la visite du site de messagerie, pour 

les élèves de Terminale CAP.  Les élèves de 1
ère

 année ont été évalués sur le module 1 en 

février, au retour des vacances scolaires (ainsi ils ont pu réviser) et tous l’ont acquis. Vers la 

fin mai, le module 3 a été évalué pour cette même classe. Nous pouvons noter que les 

évaluations de fin de module permettent aux élèves d’appréhender la section de CAP de 

manière plus statutaire, car celles-ci nécessitent des révisions de travaux datant de plusieurs 

mois, ce qu’ils ont rarement réalisé durant leur scolarité atypique. 

 

L’évaluation de fin de module est un moment institutionnel pour les élèves. Le CAP est 

traditionnellement construit autour de CCF mais les évaluations de fin de module 

apparaissent plus auprès des élèves, comme des moments « d’évaluation ponctuelle » ; ce 

qui les place dans une situation d’examen qu’ils connaissent peu. Néanmoins, l’intérêt de ces 

évaluations est de pouvoir remédier aux difficultés rencontrées par les élèves et 

éventuellement de leur donner à nouveau une chance : nous leur proposons une seconde 

évaluation lorsque les compétences sont acquises. Cet outil permet un renforcement 

indéniable des compétences professionnelles. 

 

II- L’analyse de nos pratiques 

 

1) La modularisation n’est pas une réponse à tous les problèmes 

 

Nous avions déjà soulevé cette question dans notre rapport 2007-2008 mais il est important 

de comprendre que la modularisation du CAP n’est pas une réponse à tous les problèmes 

que rencontre la communauté éducative. L’année dernière, nous avions déjà constaté que 

malgré tous les efforts et toutes les stratégies pédagogiques d’encadrement mises en 

œuvre, la modularisation n’est pas une réponse au problème d’absentéisme des élèves. 

 

Malgré de nombreux efforts de la communauté éducative et en particulier de nos trois CPE, 

nous ne pouvons qu’effectuer le même constat. Les élèves, très impliqués en enseignement 

professionnel, multiplient pour certains les absences. Nous pensons que ce phénomène 

d’absentéisme est trop souvent engendré par des situations sociales fragiles et malgré les 

efforts des équipes, il est parfois difficile d’éviter les décrochages. Chez nos élèves, avoir une 

rémunération pour faire parfois face aux dépenses de la famille ou à des dépenses 

personnelles, est aujourd’hui un objectif qu’ils souhaitent atteindre à très court terme. Nous 

en voulons pour preuve, le très bon élève de terminale, qui 2 mois après la rentrée, 

démissionne pour s’orienter vers un dispositif qui le rémunérait 300 € par mois.  



______________________ 
57MetzLPCassinEXP2009 PASI Nancy-Metz 

7 

De même, certains élèves de 1
ère

 année peu enthousiastes ont éprouvé beaucoup de 

difficultés à se motiver dans la recherche de lieux de stage, et ce malgré l’expérience 

modulaire. Cette absence de motivation ne nous semble pas liée directement à la matière 

enseignée mais à une absence de projet global à laquelle la modularisation n’a pas permis de 

répondre de manière efficace. 

 

De plus, la modularisation suppose des élèves une attention et un travail très soutenus ; ce 

qui n’est pas forcément le cas pour d’autres classes de CAP qui ne sont pas en expérience 

modulaire et où les élèves ne se présentent pas à des évaluations de fin de module. Si 

l’évaluation de fin de module est un outil pédagogique intéressant pour attester des 

« compétences métiers » ou remédier à quelques manques, elle engendre une 

incompréhension des élèves puisque ceux-ci sont traités différemment par rapport aux 

autres élèves de CAP de l’établissement. Ils estiment que l’équipe pédagogique leur 

demande beaucoup. Cet aspect a surtout été rencontré avec les élèves de Terminale qui 

entretiennent des liens étroits avec des élèves des autres divisions de CAP. 

 

2) Vers un plus grand professionnalisme des élèves 

 

L’élément fédérateur de la modularisation est l’entreprise. A travers les visites d’entreprises 

et l’exploitation pédagogique qui est réalisée et surtout à travers des périodes de formation 

en entreprise, nous permettons aux élèves d’acquérir un réel professionnalisme. 

 

Bien que certains élèves rencontrent parfois des difficultés au niveau des savoir-être 

essentiels (ponctualité, communication..), nous pensons que la modularisation permet 

notamment de remédier à ces manques et permet à l’élève une acquisition « des 

compétences métiers » renforcée. 

 

Les tuteurs de nos élèves sont souvent surpris du professionnalisme dont ils font preuve. 

Ils notent de façon unanime le caractère d’employabilité de nos élèves à l’issue du CAP. 

 

Sur cet élément, la modularisation du CAP marque un
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d’entreposage et de messagerie et économie-droit) dans une stratégie globale au service de 

la compétence métier. 

 

Cependant, cette expérience n’est envisageable qu’en créant des synergies avec des 

professeurs volontaires et compétents sur  tous les pôles du référentiel. Le binôme doit 

partager le même engouement pour l’expérience et être en parfaite adéquation. Le 

binôme doit, aussi, être prêt à revoir ses pratiques en travaillant autrement, en 

investissant beaucoup de temps dans la réalisation des supports de cours et dans la 

communication hors temps de travail au sein de l’équipe. Certains collègues, qui observent 

notre expérience de l’extérieur, affirment ne pas être prêts à s’investir autant. 

 

Enfin, le choix de l’entreprise qui sert de support au développement du module 1, est à 

réaliser après une phase d’étude importante. Il faut obtenir l’engagement du tuteur non 

seulement sur la visite en elle-même mais également sur les documents pouvant être 

transmis et qui seront au service des supports de cours. Sur ce point, les tuteurs, avec 

lesquels nous avons travaillé, ont été remarquables. Néanmoins, l’équipe de 1
ère

 année note 

que l’entreprise choisie manquait de variété au niveau des matériels de stockage (par 

exemple l’entreprise ne possédait pas de palettiers mais uniquement des étagères), ce qui 

n’a pas facilité la découverte de l’ensemble des matériels de stockage au cœur du module 1. 

  

4) Une méthode pédagogique innovante : une expérience de transfert en 2
nde

 

Baccalauréat professionnel logistique 

 

Cette année, Monsieur MATHERON a tenté en seconde Baccalauréat Professionnel 

Logistique et Transport de transposer quelques aspects de la modularisation. Le référentiel, 

que nous avions élaboré, ne se présentait pas sous forme modulaire pour cette seconde. 

 

Avec, Madame TERRIER, professeur de Transport et d’Economie Droit de cette classe et M. 

VASSEUR, professeur de commercialisation, nous avons élaboré une progression commune 

au service des modules que M. MATHERON avait défini dans le pôle logistique. Ils étaient au 

nombre de 6 avec comme ligne directrice les compétences métiers du CAP AEM. 

 

M. MATHERON a demandé à ses collègues de participer à la visite d’entreprise qu’il avait 

mise en œuvre au début de l’année au sein de l’entreprise CGED (grossiste en matériel 

électrique). M. MATHERON a pleinement exploité la visite au sein de ses séquences de cours 

et M. VASSEUR et Mme TERRIER ont également exploité cette visite. 

 

Tous reconnaissent l’importance de cette visite pour permettre à l’élève de se situer au 

cœur des métiers et de leurs compétences au sein de la chaîne logistique. De plus, M. 

NUNEZ, directeur de l’agence de METZ de l’entreprise CGED, a bien souligné, auprès des 

élèves, la « nécessaire polyvalence entre la logistique et l’activité commerciale au sein de 

l’embauche dans sa société ». Ces propos ont motivé les élèves dans la synergie entre la 

matière commercialisation et la logistique et les élèves ont d’eux-mêmes fusionné les 

compétences nécessaires au service du métier. Pour exemple, lorsque M. MATHERON 

aborde la réception avec les élèves dans un module 3, M. VASSEUR a déjà traité les 

documents commerciaux. Cet acquis des élèves est un élément important dans la 

compréhension des formalités administratives de la réception et a fait gagner du temps à M. 
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MATHERON au niveau de la compétence au profit d’autres compétences à développer en 

évitant les redites. 

 

Mme TERRIER a, en économie-droit, exploité la thématique de l’entreprise à la suite de la 

visite d’entreprise. Celle-ci a facilité la compréhension générale du fonctionnement de 

l’entreprise car certains élèves n’ont jamais abordé ce point lors de visites ou de stages au 

collège. Les élèves accueillis dans ces classes de seconde sont des élèves jeunes, certains ont 

15 ans et il est important de faire émerger rapidement, chez eux, des représentations. Les 

collègues de cette classe notent une forte implication de la plupart des élèves (15 sur 21) et 

une motivation plus importante en classe et lors des périodes de formation en entreprise. 

 

Cette visite, associée à un stage de découverte en entreprise de deux semaines au mois de 

novembre, a permis d’accroître la motivation de nos élèves et de favoriser leur « ancrage » 

au sein des métiers de la logistique et des activités logistiques proposées par les tuteurs. 

 

Ce transfert « embryonnaire »  nous permet de noter
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